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/f1r/  Port au Pce.*a 27 Novembre 1841. 

Mon cher Monsieur et Ami 

Je vous répontb pas à votre lettre qui j’ai présûméec à bord | de Henried Délafila,* qui a été perdûre 

sur les cottf de ‘il de tûrc*g |5 […] ; les passagers sont sauvérh Dieu merciei pour sesj pauvres 

| malheureux qui onk été sauvérl ; Je désirm que ma lettre puisse | vous trouvérn en bonne santé ainsi 

qu’ào madame votre Époûsep ; | on à sauverq aussi la carquaisonr du bâtiment qui a été déchargérs 

| à lil de tûrc*t ; Je pense que cela pourasu défréyerv un peûtw les |10 assurances de leurs pertes ; 

Mon cher Ami j’auraix bien ma | mazardéey de venir à N. York* avec peûtz d’argent que je possède, 

| Mais qui m’en barâsse,aa c’est je ne scébb croiscc faire en | arrivant dans ce Paÿs la,dd il ne faut pas 

croire que c’est les blancee | mannanff ; qui me tien.gg c’est comme je vous dire je suis en |15 bârassér
hh de savoir quoisii faire en narivantjj ; comme vous | savez je connais très bien N. York,* que j’ai 

demeuraikk pendant | 17 ans, car j’aurai pas voulu faire mon étâtll de tailleur et ni 

/f1v/  l’étâta de cook shapb ; J’auraic voulûd tenir quelque | genre de boutique. Je crois que une 

boutique de fruits seef  serait | le meilleur. Que pensérg vous la desush ; Faites moi savoir. | je vous 

prie votre avis ladesûsi ; Alors je pouraij me décidérk |5 de voir c’estl que je ferai ; Pour lessérm Port au 

Prince, il faut | dabord lessérn l’argent dans le Paÿs, il faut sortir qu’avec du caféro | et il ÿ ap encore 

de la perte avec ce câféeq ; Mais cepandantr | quants je saurai c’estt que je ferai lau bas, je lesseraiv 

avec plaisir | car je ne suis pas contantw dex tout la oûy je suis ;  

|10 Mes respects à Madame Gédéon,* ainsi qu’à sontz mari. | à Mademoiselle Justine,* ainsi qu’à 

Mimi* et le petit William* | à Macomèreaa Zozo Sanon* et à sontbb marie,cc enfin à tousdd nos 

| connaissanceee ; J’aviezff demandé des casablesgg des caÿehh un baril pour | vous envoyer on maii 

manquétjj parolskk ; Je pense que sçall serasmm pour |15 la prochaine fois ; car le maitrenn d’hotel de 

Ferfila qui etoo le porteur | de ma lettre etpp un charmant garçonsqq que nous connaissons très bien. 

| Si vous aviez quelque choses à envoyer vous pouvaisrr lui le confiérss ; | sans crainte ; c’est lamitt de 

Victor ; Ma femme se joint à moi | pour vous faire des compt. uu ainsi qu’à votre dâmevv sans oubliér
ww |20 votre Belle Mère,* Mademoiselle la Cabaisse,* Victor* et François* | vous dittxx bonjour ; enfin 

j’espère mon cher Monsieur de votre | réponse pour me décidéryy à ce que j’aurai à faire ; 

/f2r/  J’ai fini en vous souhaitant une bonne santé que | Dieu vous protège dans vos àffaires,a 

comme je vous | le désir.b Adieu. Votre dévoué serviteur. 

| C. Boyer.* 

|5 Je suis toujourc malade depuis à N. York.* | J’ai mon cottéed qui me fait de mal comme vous diraie 

de | vous renfermérf entre la posg et la chair ; Voila près de 11 a[ns] | que je sens cela ; J’ai dépensér
h plus de $ 200. Je ne peuti pas | trouvéj guérison ; enfin c’est à la volonté de la Providence ;  

/f2v/  [adresse]  A Monsieur | P. Toussaint | à No. 105, reed Street | New York 
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